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Extraits de 

 
Mon idéal : JESUS Fils de Marie 

 « Marie : Mon fils, sais-tu qu’en 
n’importe quelle situation tu disposes d’une 
arme apostolique souverainement 
efficace : la prière ? Tu crois, sans doute,   
qu’on peut travailler au salut des âmes en priant tout comme en prêchant. Tu 
admets que la prière est une consolante suppléance de l’action pour les vieillards, 
les infirmes, pour tous ceux qui ne peuvent se livrer aux œuvres extérieures de zèle. 
Cependant, que tu es loin de comprendre l’efficacité apostolique de la prière ! La 
prière n’est pas un substitut de l’action directe ; elle est une arme apostolique dont 
l’efficacité dépasse incomparablement celle de toute activité extérieure. 
 JESUS a prêché pendant trois ans ; il avait d’abord prié pendant trente ans, et 
pendant les trois années de son apostolat extérieur, non seulement il passait des 
nuits en prière, mais constamment, au fond de son âme, il s’entretenait avec le Père, 
cependant que ses lèvres instruisaient les hommes. » 
 

 « La croix que tu te choisis toi-même, tu la portes avec allégresse ; la croix que la 
maladie ou la pauvreté t’imposent, tu arrives à t’y résigner ; mais la croix que l’ignorance, 
la sottise ou la méchanceté des hommes te préparent, celle-là risque de te révolter. 
 Regarde JESUS ; La souffrance par laquelle il a sauvé l’homme, est-ce celle 
qu’il s’est imposée lui-même ? N’est-ce pas celle que lui ont préparée l’ignorance, la 
sottise et la méchanceté des hommes, de ceux-là mêmes qui, de par leur fonction 
et leur profession, auraient dû l’aider dans l’œuvre du salut de leur nation ? » 
 

 « Pour arriver à te faire tout à tous, il ne faut pas regarder dans les hommes 
leurs qualités ou leurs défauts, leurs vertus ou leurs vices, leurs actions bonnes ou 
mauvaises ; il faut voir en eux le prix du Sang de JESUS et de mon immense douleur. 
Aime-les de l’amour même dont les aiment leur Rédempteur et leur mère, et tu 
sauras les gagner à l’amour, et, par l’amour, à Dieu. » 
 

 « Parle en toute rencontre suivant tes convictions chrétiennes : à propos des personnes, 
des choses, des événements, pense les pensées du Christ et ose exprimer tes pensées. » 
 

 « Etre apôtre, c’est amener les âmes au Christ, c’est leur donner le Christ. Je 
suis la voie qui conduit au Christ ; c’est moi qui ai donné le Christ au monde. C’est 
JESUS qui l’a voulu ainsi. Il pouvait se donner directement aux hommes ; il a décidé 
de ne se donner à eux que par moi. Il t’a appris à imiter sa piété filiale envers moi. 
Imite ce point spécial de sa piété filiale. » 
 

 « JESUS : Mon frère, comprends-tu le don que je t’ai fait en te révélant le 
mystère de ma piété filiale envers ma mère ? Quand je t’appelai à te donner tout à 
elle à mon exemple, tu ne voyais dans mon appel qu’une invitation à l’aimer un peu 
plus que tu ne faisais auparavant. Or, peu à peu, tu as appris que, imiter ma piété 
filiale envers elle, c’est, sous sa direction, devenir un saint et un apôtre, c’est être 
transformé en moi, Fils de Dieu, devenu fils de Marie pour le salut du monde ! 
Le fidèle : O JESUS, donne-moi d’aimer ta mère et de la faire aimer partout de 
l’amour dont tu l’aimes. » 

 


